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-.Par ce recrutement insensible, il eut bientôt les meilleurs contre-maîtres,
les meilleurs comptables, les meilleurs employés d'administration. Au-
jotird'hui les écritures d'Essen ·sont celles d'un petit état, et pourraient
servir de modèles à do plus grands. Dans les départements techniques,
moe sollicitude à se pourvoir de bons chefs, choisis dans la fleur des écoles
polytechniques d'Allemagne, et auxquels est adjoint un docteur en droit

pour les questions litigieuses et les contrats d'adjudication. Dans les ins-
-truments de travail, même choix le moindre outil, comme la plus grosse
machine, était d'un modèle achevé et d'un excellent service. Essen les

Sabricnait elle-même, et ne s'y épargnait pas ; sur aucun point, on ne

Tout prise en défaut. Vainement eût-on cherché ailleurs des matières

pus pures, des façons plus soignées; elle devançait les autres et ne s'en
laissait pas devancer. Je le répète, tout le secret de M. Krupp était là.

Où l'on s'en assure mieux, c'est quand on le suit dans ses travaux sur

la fonte de l'acier. Qu'il y ait eu, dans le cours des essais, quelques

amalgames de son invention, on doit le croire ; mais à coup sûr ce qui do-

mine, c'est une suite de préparations bien faites, obstinément reprises et

studieusement observées. Aussi cet acier a-t-il gardé son nom. Ce n'est

plus ni l'acier de Sheffield, ni l'acier Bessemer ; c'est l'acier Krupp, dont

le point de départ est un bon choix et un bon coupage dans les *minerais

qui fournissent la fonte. Soumise dans le four à puddler à une décarbu-

ration méthodiqe., cette fonte passe à diverses fois sous les marteaux et

les laminoirs qui en expriment le laitier et en rapprochent les molécules.

C'est alors de l'acier puddlé sous la forme de grosses barres rondes décou.

pées à chaud par des cisailles, ou de longues verges carrées, découpées à

froid en très petits morceaux. Pour créer l'acier fondu, il suffit d'ajouter

à ces morceaux d'acier puddlé dans les creusets où on les dépose

(les morceaux d'un fer spécial, qui prend à l'acier puddlé un

excès de carbone et se carbure lui-même" par conséquent. Le fer, in

fusible quand il est seul, se fond dans l'acier et s'y mêle intimement.

Une fois remplis d'acier et de fer - fondre, les creusets sont rangés sur

les grilles de fours maçonnés en briques réfractaires, où la fusion a lieu.
Ce qui on sort est l'acier fondu, qui désormais a sa place marquée dans

l'industrie et dans la guerre. L'objet en vaut la peine, insistons sur quel
ques détails.

Il n'en est aucun qui n'ait été le produit de longues recherches. Les

fours, par exemple, où s'opère la fusion des creusets ont été plusieurs fois

reconstruits avant d'atteindre un degré de chaleur compatible avec la

'nature de leurs matériaux; même aujourd'hui les meilleures briques

d'Ecosso sont vitrifiées et attaquées par les températures qu'exige la fonte

de l'acier. Quand à la fabrication des creusets, elle compose tout un art

et des plus méticuleux ; il y entre une proportion réglée de débris d'an

ciens creusets, de morceaux de briques, diverses terres réfractaires et de
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